
Archives parlementaires

Adresse du conseil d'administration de la troisième compagnie de la
quatorzième division d'artillerie stationnée à Cherbourg (Manche),
lors de la séance du 17 vendémiaire an III (8 octobre 1794)

Citer ce document / Cite this document :

Adresse du conseil d'administration de la troisième compagnie de la quatorzième division d'artillerie stationnée à Cherbourg

(Manche), lors de la séance du 17 vendémiaire an III (8 octobre 1794). In: Archives Parlementaires de 1787 à 1860 - Première

série (1787-1799) Tome XCVIII - Du 3 vendémiaire au 17 vendémiaire an III (24 septembre au 8 octobre 1794) Paris : CNRS

éditions, 1994. pp. 397-398;

https://www.persee.fr/doc/arcpa_0000-0000_1994_num_98_1_17278_t1_0397_0000_17

Fichier pdf généré le 07/10/2019

https://www.persee.fr
https://www.persee.fr/collection/arcpa
https://www.persee.fr/doc/arcpa_0000-0000_1994_num_98_1_17278_t1_0397_0000_17
https://www.persee.fr/doc/arcpa_0000-0000_1994_num_98_1_17278_t1_0397_0000_17
https://www.persee.fr/doc/arcpa_0000-0000_1994_num_98_1_17278_t1_0397_0000_17
https://www.persee.fr/doc/arcpa_0000-0000_1994_num_98_1_17278_t1_0397_0000_17


SÉANCE DU 17 VENDÉMIAIRE AN III (8 OCTOBRE 1794) - Nos 22-26 397 

Citoyens, 
L’offrande de 5 L que j’ay fait cy-devant, fais 

actuellement et feray chaque année tant que 
durera la guerre contre les tyrans et les traitres 
coalisés, est bien modique ; elle est suivant mon 
pouvoir ; je voudrois du meilleur coeur possible, 
qu’il ne fallut plus que ma petite fortune pour 
exterminer et anéantir tous les dits tyrans, 
traitres et tous ceux qui sont et seront tentés 
d’envahir et usurper la souveraineté du peuple 
français, j’en ferois l’offrande à la République 
avec la joie la plus parffaite, en disant comme 
je le dit vive la République ; vive la Montagne, vivent les déffenseurs de la Patrie. 

Citoyens, restés fidels et unis à vos postes, 
tant que durera la guerre, prenés de sages et 
puissantes mesures pour la prospérité et le 
maintien de la République, pour déjouer toutes 
les infâmes conspirations, à la Robespierre, qui 
semblent s’ourdir et se tramer, et pour que les 
marchés des villes soyent suffisament approvi¬ 
sionnés de toutes denrées de première néces¬ 
sité qui sont envahies par les aristocrates, les 
fanatiques, les égoistes, les modérés et tous 
autres malveillans qui vont et envoyent les ac¬ 
caparer dans les campagnes à des prix exhor-
bitans, de manière qu’il n’y a que les patriotes, 
les vrais républicains et les sans-culottes qui 
manquent de tout et ne peuvent pas même dans 
deux décades, faire une soupe grasse ny maigre. 
Les privations ne sont rien, la Liberté, l’Ega¬ 
lité, l’unité et l’indivisibilité de la République 
sont leurs seuls espoirs et leurs consolations. Salut et fraternité. 

Peen. 

22 

La société populaire de Beaugency [Loi¬ 
ret] demande que la question intention¬ 
nelle soit la base du jugement qu’auront à rendre les tribunaux révolutionnaires. 

Renvoyé au comité de Législation (34). 
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La société régénérée de Bardos [Basses-
Pyrénées] félicite la Convention de sa 
constante énergie. 

Mention honorable, insertion au bulle¬ 
tin (35). 

[La société régénérée des sans-culottes de Bar-
dos à la Convention nationale, du 30 fructi¬ 
dor an II)] (36) 

(34) P.V., XLVII, 33. 
(35) P.V., XLVII, 33. Bull., 24 vend, (suppl.). 
(36) C 322, pl. 1352, p. 19. 

Citoyens, 
Vous avés précipité du haut de la montagne 

de la liberté le triumvir qui vouloit y fixer le 
trône de la tyrannie, nous vous félicitons de 
votre constante énergie, c’est elle qui vous ren¬ 
dra immortels en fondant la première répu¬ 
blique du monde. 

Vous avés juré la hberté et la chute des tyrans 
quelque masque qu’il prenne vous continuerés de 
les frapper de la massue révolutionnaire, c’est le 
voeu du peuple que nous ne violerons jamais ; vive 
la République une et indivisible. 

Haristoy, vice-président, Etchessahar, 
Haristoy, Duteyrat, secrétaires, 

et 14 autres signatures. 

24 

La société populaire de Crussot [?] de¬ 
mande l'exécution de la loi du 17 sep¬ tembre. 

Renvoyé au comité de Sûreté géné¬ 
rale (37). 

25 

Le chef de la première légion du district 
de Cherbourg [le citoyen Simon] fait part des détails de la fête célébrée les sans-culot-
tides, par les troupes en cantonnement à 
Vauville, et par les citoyens, qui tous ont 
juré un éternel dévouement à la Conven¬ tion nationale. 

Insertion au bulletin, et renvoi au co¬ 
mité d’instruction publique (38). 

26 

Le conseil d’administration de la troi¬ 
sième compagnie de la quatorzième division 
d’artillerie, stationnée au Fort National près 
Cherbourg [Manche], fait don de 85 L 5 s. 
pour contribuer à la construction d’un vais¬ 
seau; félicite la Convention sur son énergie 
et l’invite à rester à son poste. 

Mention honorable, insertion au bulle¬ 
tin (39). 

[Le conseil d’administration de la troisième com¬ 
pagnie de la 14ème division d’artillerie, à la 
Convention nationale, de Fort National, le 3 
vendémiaire an III] (40) 

(37) P.V., XLVII, 34. 
(38) P.V., XLVII, 34. Bull., 26 vend, (suppl.). 
(39) P.-V., XLVII, 34. Bull., 25 vend, (suppl.). 
(40) C 321, pl. 1341, p. 25. 



398 ARCHIVES PARLEMENTAIRES - CONVENTION NATIONALE 

Représentants du Peuple, 
Nous vous adressons cy-inclus au nom de la 

compagnie 85 L 5 s. pour la construction d’un 
vaisseau de ligne, dont la souscription est levée 
dans le département de la Manche ; cette foible 
somme est le fruit de nos épargnes, elle seroit 
plus considérable si nos facultés n’égalloient sa modicité. Mais nous sommes sans-culottes et 
c’est le seul cadeau que nous pouvons faire à 
la patrie, au commencement de cette nouvelle 
année que nous luy souhaitons bonne et heu¬ 
reuse!... Puisse-t-elle, au gré de nos voeux et 
au prix même de tout notre sang, voir termi¬ 
ner cette lutte impie de la tyrannie contre la 
liberté et consolider pour toujours la Répu¬ 
blique! Puisse aussy le vaisseau pour lequel 
nous souscrivons être promptement construit, 
pour punir au sein des mers les enfans féroces 
de la superbe Albion, et lancer ensuitte sur la 
moderne Carthage, la foudre d’un peuple ou¬ 
tragé, qui doit bientôt pulvériser le trône impur 
de Georges et affranchir l’univers de ce tyran et de son exécrable visir. 

Nous saisissons cette occasion, citoyens re-
présentans, pour vous féliciter sur la conduitte 
sage et le caractère énergique que vous avés 
déployés dans la journée périlleuse où vous avez 
démasqué la conspiration horrible et profonde 
de nos derniers tyrans. Continués cette sur¬ 
veillance active, préservatrice de la liberté ; dé¬ 
joués avec courage les trames que le désespoir 
sanglant de nos ennemis à demy-vaincus, our¬ 
dit au millieu de vous pour reculler leur chûte 
qu’ils sentent inévitable; restés enfin à votre 
poste, jusqu’à ce que triomphant de la ligue in¬ 
fernale des roys, nous ayons exterminé l’infâme 
collection de ces monstres antropophages, et 
pozé d’accord avec leurs peuples, les fondemens 
indestructibles de la République universelle. Salut et fraternité. 

Giraud, commandant 
et sept autres signatures. 

P. S. Quoique la compagnie soit au complet 
de 94 hommes, 61 seullement ont concouru au 
don, le surplus qui l’ont complétée l’ayant déjà fait dans celle d’où ils sortent. 

27 

L’agent national du district de la Ro¬ chefoucauld [Charente] écrit que l’admi¬ 
nistration a envoyé au dépôt de Rochefort 
30 468 livres de métal de cloches, et à la monnoie de Paris 46 marcs 5 onces d’ar¬ 
genterie. 

Insertion au bulletin, renvoi à la com¬ 
mission des revenus nationaux (41). 

(41) P.-V., XLVII, 34. Bull., 25 vend, (suppl.). 

28 

Les citoyens de la commune d’Oisemont [Somme] félicitent la Convention nationale 
sur ses travaux, l’invitent à déjouer les in-
trigans, les factieux, à faire respecter la 
représentation nationale, et à prononcer 
sur le représentant accusé d'avoir fait cou¬ 
ler à grands flots le sang innocent. 

Renvoyé au comité de Sûreté géné¬ 
rale (42). 

[Les citoyens de la commune d’Oisemont à la 
Convention nationale, du 6 vendémiaire 
an III] (43) 

Citoyens représentants, 
Enfin voilà notre territoire entièrement 

purgé des troupes étrangères, c’est à vos glo¬ 
rieux travaux que sont dus tant d’heureux suc¬ 
cès, nous nous empressons de vous en féliciter 
dans la circonstance où nous apprenons, avec 
le plus vif intérêt, l’élévation de notre conci¬ 
toyen Dumont au poste important où ses bons 
principes reconnus l’ont appelés. 

Citoyens législateurs, continuez à bien mé¬ 
riter de la patrie. Déjouez les intrigans et faux 
patriotes, punissez les factieux, faites respecter 
la représentation nationale, prononcez sur celui 
de vos collègues qui est si vivement inculpé 
d’avoir fait couler à grands flots le sang inno¬ 
cent, et faites aimer et chérir la Révolution par 
tous les moyens qui sont en votre pouvoir. 

Martin, maire, Grene, agent national, et 
neuf autres signatures. 

29 

La société populaire de Meaux [Seine-et-
Marne] demande l’épuration des autorités constituées et des tribunaux. 

Renvoyé au comité de Législation (44). 

30 

La société populaire de Marboz [Ain] fé¬ 
licite la Convention de lui avoir envoyé le 
représentant Boisset : elle l’assure de son 
attachement et de son amour pour la pa¬ trie. 

Renvoyé au comité de Sûreté géné¬ 
rale (45). 

(42) P.-V., XLVII, 34. 
(43) C 321, pl. 1345, p. 19. 
(44) P.-V., XLVII, 34. 
(45) P.-V., XLVII, 35. 
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